
DÉBATS DES COMMUNES 3 avril 1985

Article 21 du Règlement

Nous devons exhorter en outre les signataires de l'accord de
Yalta à dénoncer cet accord et à mettre enfin un terme à 40
ans d'injustice. Peut-être pourrions-nous voir alors le début
d'une ère nouvelle où les peuples jouiront de la vraie liberté
dans un monde pacifié et à l'abri des tensions.

L'ENVIRONNEMENT
LES PLUIES ACIDES-LA NOMINATION DE L'ANCIEN PREMIER

MINISTRE DE L'ONTARIO COMME ENVOYÉ SPÉCIAL

M. Stan Darling (Parry Sound-Muskoka): Monsieur le
Président, les Canadiens se sont réjouis le mois dernier quand
l'honorable William Davis a été nommé envoyé spécial chargé
du dossier des pluies acides. A mon sens, le premier ministre
(M. Mulroney) a démontré sa sagesse et son souci de l'environ-
nement en demandant à l'ex-premier ministre ontarien d'occu-
per ce poste important. La haute réputation et la renommée de
M. Davis en font un interlocuteur valable auprès de l'adminis-
tration américaine.

En tant que président du nouveau sous-comité des pluies
acides, j'espère que M. Davis viendra bientôt nous rencontrer à
Ottawa afin que nous puissions offrir un front commun. Les
négociations canado-américaines sur les pluies acides exigent
tact et diplomatie, et le Canada a maintenant les représentants
tout désignés à cette fin.

La nomination de Bill Davis comme envoyé prouve une fois
de plus que le gouvernement veut enrayer les pluies acides. En
fait, depuis deux mois, le gouvernement actuel a mieux protégé
l'environnement que ne l'ont fait d'autres gouvernements au
cours de leurs mandats. Dans l'histoire du Canada, jamais on
n'a tant fait pour venir à bout des pluies acides. Nous souhai-
tons la bienvenue à Bill Davis, car il va contribuer au succès de
notre programme de protection de l'environnement.

Le gouvernement a ses priorités: il prépare l'avenir et ne sera
pas pris au dépourvu.

L'ADMINISTRATION
LES NOMINATIONS DU GOUVERNEMENT-LA DATE DE

L'ANNONCE

M. Don Boudria (Glengarry-Prescott-Russell): Monsieur le
Président, le gouvernement nomme des conservateurs à des
postes au rythme d'un toutes les trois heures depuis qu'il a
accédé au pouvoir le 4 septembre. Le premier ministre (M.
Mulroney) ne cesse de dire aux Canadiens qu'il est fier de ses
nominations.

Des voix: Bravo!

M. Boudria: Je vois que les députés conservateurs sont aussi
fiers que lui. Si le premier ministre est à ce point satisfait,
pourquoi attend-il toujours la dernière heure, tard le vendredi
après-midi, pour annoncer un déluge de nominations, quand il
ne reste plus personne dans les édifices du Parlement sauf celui
qui émet les communiqués?

Faut-il s'attendre à ce que le premier ministre annonce une
autre avalanche de nominations demain après-midi, que la
poule aux oeufs d'or produise une autre merveille pour Pâques

et que les loyaux conservateurs qui ont fait patiemment la
queue devant l'assiette au beurre puissent enfin caqueter de
plaisir?

* * *

LES COMMUNICATIONS

L'EXAMEN DE LA POLITIQUE RELATIVE À LA RADIODIFFUSION

Mme Lynn McDonald (Broadview-Greenwood): Monsieur
le Président, avant de rentrer dans nos circonscriptions, cer-
tains d'entre nous auront l'occasion d'assister ce soir à la
remise des trophées de l'ACTRA, l'Association des artistes de
radio et de télévision du Canada, les seuls trophées dans le
monde accordés dans le domaine des arts et de la culture qui
portent le nom du syndicat de ces gens créatifs.

Pourtant, par suite des restrictions budgétaires que le gou-
vernement impose dans ce domaine, surtout à la Société
Radio-Canada, nous avons lieu de nous inquiéter du nombre de
programmes de qualité qui seront réalisés l'an prochain.

Le ministre des Communications (M. Masse) annoncera la
semaine prochaine, alors que la Chambre sera en congé, qu'il
remettra à l'étude la politique relative à la radiodiffusion.

A titre de critique des arts et de la culture pour le caucus
néo-démocrate, je souhaite, à l'instar de la collectivité artisti-
que et, en fait, d'un vaste échantillonnage de la population
canadienne, que le public participe à cette étude, notamment
des hommes et des femmes aux idées novatrices et ayant une
grande expérience de la radiodiffusion, des personnes représen-
tant tous les partis politiques et toutes les régions, les deux
langues officielles, et des membres de la collectivité artistique
même, tant des artistes individuels que leurs représentants des
syndicats et des associations professionnelles. On devrait, lors
de cette étude, aviser aux moyens d'encourager et de favoriser
la programmation, par les stations et les réseaux privés, d'un
plus grand nombre d'émissions canadiennes de qualité, établir
les véritables besoins de Radio-Canada en matière de finance-
ment, surtout en ce qui concerne la planification à long terme,
et étudier l'opportunité d'en faire un radiodiffuseur commer-
cial public.

Un service de radiodiffusion de qualité requiert des fonds à
l'avenant; or, nos artistes connaissent la pauvreté depuis trop
longtemps. Le gouvernement ne doit pas oublier que la collec-
tivité artistique jugera de la qualité des réalisations du gouver-
nement au mois de mai lorsque ce dernier présentera son pre-
mier budget.

* * *

S(1410)

LE TERRORISME

LA CONDAMNATION DE LA MENACE À LA BOMBE À TORONTO
PAR LA COMMUNAUTÉ ARMÉNIENNE

M. Bill Attewell (Don Valley-Est): Monsieur le Président, je
désire intervenir pour la défense de la communauté armé-
nienne du Canada. Forte de 50,000 membres, celle-ci apporte
une réelle contribution à la croissance de notre pays.
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